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Missions de l’IRSN



L’IRSN en bref

� EPIC, créé en 2002, placé sous la tutelle conjointe des ministres :
� de l’Écologie, de l’Énergie, du Développement Durable et de la

Mer
� de l’Économie, de l’Industrie et de l’Emploi,
� de l’Enseignement supérieur et de la Recherche,
� de la Défense
� et de la Santé et des Sports

� Expert public en matière de recherche et d’expertise dans les
domaines des risques nucléaires et radiologiques

� Effectif : 1700 salariés en contrat



� Recherche et services d’intérêt public, incluant la
contribution à l’information du public

� Appui technique aux autorités publiques pour les
activités à vocation civile ou relevant de la défense

� Prestations contractuelles d’expertises, d’études, de
mesures, pour le compte d’organismes publics ou
privés

Nos principales missions



� Sûreté des réacteurs
� Sûreté des usines, laboratoires, transports

et déchets
� Expertise nucléaire de défense
� Radioprotection de l’homme
� Surveillance radiologique de

l’environnement et intervention en situation
d’urgence radiologique

� Prévention des accidents majeurs dans les
installations nucléaires

IRSN - Domaines d’activité
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� réacteurs de puissance
� installations de cycle de combustible
� réacteurs expérimentaux
� stockage de déchets
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(BAGCS)

Aléa sismique
(BERSSIN)

Les intervenants

Nos missions d’expertise

L’IRSN évalue, à la demande des autorités (ASN, ASND), les dossiers
de sûreté de toutes les installations nucléaires sur le territoire

national



Actions de l’IRSN
Aléa sismique



Activités du BERSSIN

Mener des études pour évaluer
l’aléa sismique pour des installations

nouvelles ou anciennes

Expertises des dossiers
de sûreté - Volet aléa

sismique

Appui technique aux
autorités lors de la
révision des textes

réglementaires

Participation aux
missions post-

sismiques
Séisme de l’Aquila (Italie)

R&D - Collaborations à l’échelle
nationale et internationale

Amélioration de la connaissance
des sources sismiques

Modélisation du mouvement fort

Prise en compte des effets de site

Formalisation du traitement des
incertitudes dans l’évaluation de

l’aléa sismique

Faille de Pallatanga (Equateur)



Introduction
Faille de la Moyenne-Durance

La Faille de la Moyenne Durance (FMD)
est considérée comme l’une des plus
actives en France métropolitaine ces
derniers siècles.

Depuis plusieurs années, la FMD a fait
l’objet, de la part de l’IRSN et en
collaboration avec le CEREGE, d’une
étude multidisciplinaire combinant la
géologie, la géomorphologie, la
sismologie, la géodésie et diverses
méthodes géophysiques.

La FMD est fortement segmentée et
s’enracine dans le Trias (niveau salifère
assurant un  découplage entre les
couches superficielles et le socle), ce qui
« limite » son potentiel sismogénique.

D’après Cushing et al. (2008)



Réseau sismologique

Un réseau permanent de mesures
sismologiques a été installé par l’IRSN
autour de la FMD durant une quinzaine
d’années afin d’identifier les segments
actifs de ce système de faille. Depuis
2008, le réseau a été progressivement
démantelé, seules trois stations ont été
maintenues (GIS-RAP).

La FMD se caractérise par une faible
activité sismique:  155 séismes
enregistrés par le réseau local IRSN
au cours de la période 1999-2006
(Mw 1,0 à 3,0).

L’analyse de la sismicité indique que
la FMD fonctionne essentiellement en
décrochement sénestre

Cushing et al. (2008)



Réseau de mesures GPS

L’IRSN participe en collaboration avec d’autres
organismes de recherche au développement d’un
réseau de stations géodésiques permanentes dans
la région alpine, le réseau RENAG (REseau National
GPS). Ce réseau permet aujourd’hui d’estimer les
déformations à l’échelle du massif et englobe les
principales failles actives du sud-est de la France.

La FMD est une faille « lente ». De part
et d’autre de la faille de la Moyenne
Durance, les deux stations GPS
permanentes de Saint-Michel-
l’Observatoire (MICH) et de Cadarache
(GINA) se rapproche à une vitesse de
l’ordre de 0,07 mm/an (avec une forte
incertitude), soit 70 cm en 10 000 ans.



L’IRSN contribue en collaboration avec le
BRGM et EDF au développement de la base
de données SisFrance qui recense les effets
occasionnés par les séismes en France
métropolitaine.

En parallèle, l’IRSN mène des actions de
recherche plus ciblées pour améliorer les
connaissances de certains séismes historiques,
comme par exemple le séisme de 1708 à
Manosque.

Les investigations effectuées en collaboration
avec un historien (Université de St Quentin en
Yvelines) et l’APS ont notamment permis
d‘évaluer la zone de dommages du séisme de
1708 et d’établir plus précisément le bilan des
dommages dans la ville de Manosque.

Quenet et al. (2004)

Le séisme de Manosque (1708)



Le séisme de Lambesc (1909)

Le séisme de Lambesc (1909) est un
événement majeur du XXème siècle dans le
quart Sud-est de la France.

Baroux et al. (2003)

Afin de préciser ses caractéristiques, une
étude a été menée en collaboration entre
l’INGV (Rome) et l’IRSN en se basant sur les
secousses enregistrées par les tous premiers
sismographes installés en Europe. Ces
travaux ont permis d’évaluer la magnitude de
cet événement à environ 6,0.



Evaluation des effets de site

Les propriétés mécaniques et la géométrie
des couches géologiques superficielles
peuvent fortement modifier le mouvement
du sol (effets de site).

L’IRSN contribue au développement
d’outils de modélisation numérique de la
propagation des ondes dans des milieux
géologiques complexes.

Illustration du piégeage des ondes
sismiques dans une structure géologique
complexe, ce qui se traduit par une
augmentation de l’amplitude et de la durée
de la secousse sismique.

Bonilla et al. (2007)



Évaluation probabiliste

L’évaluation probabiliste de l’aléa
constitue un outil très complémentaire
à l’approche déterministe dans le
traitement des incertitudes.

Dans le cadre d’une évaluation
probabiliste de sureté, l’IRSN a réalisé
une étude probabiliste pour le site du
Tricastin en développant un modèle de
failles pour la région (géométrie,
vitesse).

Ce type d’étude permet d’identifier les
scénarii qui contribuent le plus à l’aléa
et les paramètres qui contrôlent les
niveaux d’aléa (nécessité d’améliorer
nos connaissances sur  les vitesses de
glissement des failles).

Clément et al. (2004) & Scotti et al. (2005)



� Les réévaluations périodiques de sûreté constituent un point fort de la démarche
réglementaire française

� Les processus réglementaires et d’évolution des connaissances ont chacun leur
calendrier :

Les réévaluations de sûreté ont une périodicité de 10 ans

L’évolution des connaissances est un processus continu. L’IRSN définit et met en
œuvre des programmes de recherche et d’études nationaux et internationaux afin
de maintenir et développer les compétences nécessaires à l’expertise dans ses
domaines d’activité.

� Le lien entre évolution des connaissances et processus réglementaire requiert de
disposer de connaissances stabilisées et solidement établies.

Points clés - Aléa sismique



Actions de l’IRSN
Comportement sismique des ouvrages



Domaines d’activités

Alea sismique:

BERSSIN

IRSN
Génie parasismique:

BAGCS

INTERNATIONAL

AUTORITE  DE
SÛRETÉ DU

NUCLÉAIRE DE
DEFENSE (ASND)

AUTORITE
DE SÛRETÉ
NUCLÉAIRE

(ASN)

Réacteurs, Installations à terre
Soutien à la propulsion nucléaire

ACTIVITÉS
DÉFENSE

Réacteurs (EDF, réacteurs d’essais) - Usines, labos
Transports –Démantèlement - Déchets

ACTIVITÉS CIVILES

Actions de l’IRSN


































